






@in@y- PRÉFACE. VII

vail, car, si la gravure est un des plus puissants instru-

ments de vulgarisation, -C'est 'à la condition expresse de

reproduire exactement la nature.

Enfin, nous nous sommes constamment efforcé de pla-

cer les faits dans leurs relations naturelles, de manière à

faire connaître et à résumer, par cette exposition même,

un côté notable de l'évolution de l'esprit humain, dans

l'ordre intellectuel et dans l'ordre scientifique.

LOUIS DIEULAFAlT:
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Fig. 5. • Calyniene:Blumenbaehii.

ET PIERRES PRÉCIEUSES.

Aux .terrains crétacés succède la formation tertiaire,.
dans laquelle on rencontre les animaux représentés par
les figures 10, 11 et 12; c'est là seulement que corn-,
mentent à apparaître des animaux rappelant beaucoup

ceux de la période actuelle, et dont les figures 15 et-14
nous donnent deuX types caractéristiques.

Enfin,..après la formation tertiaire vient la formation
quaternair'e, qui renferme des animaux tout à fait ana-
logues à ceux de la période actuelle:

Si maintenant on demande à la chimie quelle est la
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dérance de l'élément calCaire, voil‚ qui caractƒrise lƒs
terrains sƒdimentaires ; absence compl„te de .stratifica-

lion, absence compl„te de fossiles, grande prépondé-

rance de l'élément siliceux et alumineux, voil‚ qui
caractƒrise les terrains ignƒs. …
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frottements rƒitƒrƒs auxquels elle est constamment sou-
mise la dƒpoliraient bien vite, et d„s lors sa transpa-
rence, son ƒclat, ses feux, etc., en un mot, tout ce qui
fait sa valeur dispara‡trait avec le poli.

C'est grˆce ‚ cette duretƒ jointe ‚ l'inaltƒrabilitƒ de la
. mati„re que des pierres dures parfaitement taillƒes, il
y a des milliers de si„cles, par les artistes ƒgyptiens,
sont arrivƒes intactes jusqu'‚ nous, et constituent au-
jourd'hui des documents. du plus haut intƒr‰t, puis-
qu'elles nous permettent de constater combien, dans
ces temps si reculƒs, les arts et la civilisation, dont ils
ne.sont que la manifestation, ƒtaient dƒj‚ avancƒs.

Fusibilité. �³�� La fusibilitƒ 'est l‚ propriƒtƒ que pos-
s„dent les corps solides de passer ‚ l'ƒtat liquide, quand
on l'es soumet ‚ une. tempƒrature suffisante..

Pour les pierres prƒcieuses en particulier le point de
fusion' s'abaisse ‚ Mesure que la composition de la pierre
devient plus complexe. Aussi le diamant, corps simple,
est absolument infusible. • Le rubis, le saphir, la
topaze, corps binaires, ne fondent que sous l'action du
chalumeau ‚ gaz hydrog„ne et oxyg„ne. Les _silicates
simples, corps ternaires, entrent en fusion ‚ une tem-
pƒrature dƒj‚ bien moins ƒlevƒe. • Enfin les silicates"
multiples n'offrent plus, ‚: ce point de vue, aucune rƒsis-
tance sƒrieuse.

La tempƒrature de fusion des diffƒrentes pierres prƒ-
cieuses, se trouvant liƒe d'une mani„re assez remar-
quable avec la duretƒ de ces m‰mes pierreS, constitue un
bon caract„re pour les reconna‡tre.

PROPRIÉTÉS OPTIQUES

Réfraction.. �³�� Quand un rayon lumineux se propage
dans un milieu homog„ne, il suit une marche rectiligne.
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La lumière a donc éprouvé, par sa première réflexion,
une modification profonde : c'est cette modification qu'on
a désignée sous le nom de polarisation par réflexion.

Mais en traversant certains cristaux la lumière
éprouve exactement les mêmes changements, c'est-à-dire
que les rayons émergeant du cristal ne se réfléchisent
plus quand on les fait tomber avec une certaine inci-
dence sur un miroir plan, et qu'ils sont devenus corn-

piétement impuissants à traverser certains cristaux,
d'ailleurs d'une translucidité parfaite, quand on leur
présente ceux-ci suivant une direction déterminée. On a
alors la polarisation par réfraction.

La réfraction double et la polarisation sont liées, dans
les cristaux, de la manière la plus intime.

1. La pierre doit titre beaucoup plus rapprochée du l'oeil que ne l'indique
la ligure.
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11 existe quelques pierres précieuses qui possèdent la
très curieuse propriété de s'électriser quand on vient à
les chauffer. La tourmaline est particulièrement dans ce •
cas.

Les pierres précieuses frottées avec la même. substance,
généralement un morceau de -drap, prennent les unes
l'électricité positive, les autres l'électricité négative.
Quant à la tourmaline et aux substances qui s'électrisent,
par la chaleur, elles montrent en général l'électricité po-
sitive à l'une de leurs extrémités et l'électricité. négative
à l'autre.

CARACT†RES EXTERIEURS

TRANSPARESCE

On désigne ainsi la propriété que possèdent les pierres
précieuses d'être plus ou moins facilement traversées par
les rayons lumineux.

Elles sont transparentes quand, interposées entre l'oeil
et un objet, elles laissent voir avec netteté tous les con
tours de cet objet. Exemple, le diamant.

Elles sont demi-transparentes quand les. objets vus
au travers sont un peu confus. Exemple, l'émeraude.

Elles sont translucides quand on ne peut plus rien
distinguer en les plaçant devant alors cependant
que la lumière les traverse encore d'une manière évi-
dente. Exemple, la calcédoine.

Enfin, elles sont opaques quand aucun rayon lumineux
ne peut plus les traverser. Exemple, le jaspe.

€CLAT

« Les minéraux manifestent beaucoup de différence
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Coup d'oeil général sur les pierres précieuses depuis l'antiquité jusqu'à la créa-
tion de la chimie moderne. — Idées admises chez les anciens et au moyen
ûge sur la nature et les propriétés des pierres précieuses.

'En voyant ce qui se passe autour de nous, et en lisant
les annales des temps anciens, on constate que les objets
brillants ont toujours été recherchés par l'homme. Il est
donc.certain que les pierres précieuses en particulier ont.
dû être.recueillies et employées comme parure dès le ber-
ceau de l'humanité. C'est du reste ce que nous verrons
d'une manière incontestable dans le chapitre IX de ce
I ivre.

Les pierres précieuses n'ont plus aujourd'hui en Eu-
rape d'autre usage que celui de servir à la parure et de
fournir quelques instruments à l'industrie. Mais, dans
des temps plus anciens, elles avaient un rôle bien autre-
ment important. On•eur attribuait les propriétés les plus
merveilleuses soit dans l'ordre physique (guérison dés
maladies, etc.), soit dans l'ordre métaphysique (influence
sur les actions, les sentiments des individus, etc.).

Si l'on considérait isolément, et à notre point de vue
moderne, les opinions deanciens à ce sujet, on éprou-
verait la plus pénible impression en voyant à quel pro-
fond égarement l'esprit de l'homme peut arriver ; mais
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être loin du très bon. On admettait encore que l'hyacinthe
faisait devenir riche, augmentait la puissance, fortifiait
le coeur, portait la joie dans l'âme, etc.

Il parle ensuite de la turquoise qui, montée dans un
anneau, préserve le cavalier (le tout accident, s'il vient
à tomber de cheval; mais il se hâte d'ajouter : « J'ai une
belle turquoise dont on m'a fait cadeau, seulement il ne
m'est jamais venu à l'idée d'essayer son pouvoir, et je
n'ai garde, pour l'expérimenter, (le faire une chute de
cheval. »

Le saphir, dit encore Cardan, possède un grand nombre
de propriétés et en particulier celle de guérir la mélàn-
colie. C'est bien possible. On assure qu'à notre époque
le saphir et les autres pierres précieuses ne sont pas ab-
solument dépouillées de cette propriété. On cite même
des cures instantanées obtenues par l'exhibition faite à
propos de l'une de ces belles productions.

Ces quelques exemples suffisent pour donner une idée
des propriétés attribuées aux pierres précieuses par l'an-
tiquité ou le moyen âge. Nous les compléterons par la re-
marquable appréciation suivante, empruntée à M. Babinet :

« Pour toutes les cures de Maladies nerveuses et mo-
rales, où l'imagination peut avoir une grande influence,
les gemmes étaient certes un remède souverain. En di-
sant à un malade qu'une émeraude placée sous le chevet
de son lit devait le guérir de l'hypocondrie, éloigner le
cauchemar, calmer les palpitations du coeur, égayer
l'imagination, apporter la réussite dans les entreprises,
dissiper les peines de l'âme, on était sûr du succès par
la croyance seule du malade à l'efficacité du remède.
L'espérance de la cure dans ces affections est la cure elle-
mème, et, dans toutes les nombreuses circonstances où
le moral a, eu de l'influence sur le physique, la cause
imaginaire devait produire un effet très réel. Enfin, cette
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vaudrait neuf fois plus, c'est-à-dire 4,761 francs, tan.
dis qu'il ne se vend que 3,529 francs ; un diamant de
cinq carats vaudrait vingt-cinq fois plus, c'est-à-dire
13,125 francs, tandis'qu'il ne se vend que 8,823 francs.
L'application de la règle de Tavernier conduirait, comme
on le voit, à assigner aux diamants un prix bien supérieur
à celui qu'ils ont réellement dans le commerce:

Un autre point qui frappe tout d'abord l'attention à
l'inspection du tableau précédent, . c'est l'abaissement
extraordinaire du prix des diamants au milieu du dix-
huitième siècle.

Enfin ce tableau nous montre encore que le prix des
diamants était, d'une manière absolue, il y a deux cent
soixante ans, à peu près le même qu'en 1867. Mais, en
tenant compte de la grande différence dans la valeur de
l'argent aux deux époques, on voit que le diamant était
beaucoup plus cher au commencement du dix-septième
siècle qu'il ne l'est aujourd'hui.

Les gros diamants sont excessivement rares. Les lapi-
daires et les amateurs estiment que, sur dix mille dia-
mants, il s'en trouve à peine un du poids de dix carats,
c'est-à-dire ayant les dimensions suivantes :

Fig. 29. — Dimensions d'un brillant de 10 carats.

Les anciens ne pouvaient même pas soupçonner 'la
Véritable nature du diamant. Pour avoir quelques notions
à. ce sujet, il fallait que les bases de la chimie moderne
fussent établies, ou que, tout au moins, le phénomène
complexe de la combustion eût reçu sa véritable explica-
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Quand le grand fait que nous venons de formuler fut
bien établi, il devint très facile de savoir si, dans" le dia-
mant, il y avait du charbon,. et même si c'était-là son
seul principe constituant.

La première partie de la question fut résolue par La-
voisier à l'aide de l'expérience représentée figure 51.

Fig. 51. — Combustion du diamant par Lavoisier.
•

Une cloche remplie d'Oxygène fut renversée sur la
cuve à mercure; une coupelle placée à l'extrémité d'un.:
petite colonnerecut le diamant, et une lentille convergente
concentrait- la chaleur du soleil sur le diamant placé .à
son f+r. -

Le diamant disparut., et on constata alors que le ballon •
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qui, au commencement de l'expérience, ne renfermait
pas. trace d'acide carbonique, en contenait une grande
quantité après la disparition du diamant. Donc le diamant
renfermait du charbon au nombre de ses éléments.

Davy alla plus loin.
Dans des expériences analogues à la précédente, il

montra que la combustion du diamant dans l'oxygène
donnait seulement naissance à de l'acide. carbonique.
Donc le diamant ne renfermait pas autre chose que du
charbon.

Quelques doutes sur ce dernier point continuèrent
encore de subsister; mais ils ont complètement disparu
depuis la publication (1841) du grand travail de MM. Du-
mas et Stass sur l'équivalent du carbone.

Dans leurs expériences ces deux savants brûlèrent un
grand nombre de diamants; mais ils firent disparaître
une erreur dont le maintien eût été pour la science une
véritable calamité'. L'impdtance capitale des résultats
obtenus par MM. Dumas et Stass justifie complètement
l'emploi du combustible si exceptionnel mis par eux en
usage dans cette circonstance.
�‡��Il est très probable que le diamant absolument pur

est exclusivement formé de carbone. Mais il faut bien
remarquer que ces diamants sont on ne peut plus rares.

« Tous les diamants que nous avons brûlés ont laissé
un résidu, une cendre, si l'on peut s'exprimer ainsi. Ce
résidu consiste tantôt en un réseau spongieux d'une cou-
leur jaune rougeâtre, tantôt en parcelles jaune paille et
cristallines, tantôt en fragments incolores et cristallins
aussi....

e Cette portion du diamant qui n'est pas du carbone
pur ne consiste pas en parcelles adhérentes à la surface

1. Celle qui affectait l'équivalent du carbone.
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Fig, 15. — Surfaces des roses comparées à leur pohL
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Outre les collections spéciales de diamants, il existe,
dans le trésor de cet empire, trois couronnes complète-
ment formées de diamants. La première, celle d'Ivan
Alexiowitch, en contient 881 ; celle de Pierre le Grand,
847 ; celle (le Catherine la Grande, 2556.

Parmi les gros diamants russes, le plus remarquable
est l'Orlow. Il pèse 195 carats. Il a, comme le montre là
figure 46, la forme d'Une moitié d'oeuf. C'est un des
ornements du sceptre impérial.

Ce beau diamant est originaire de l'Inde.
Il forMait, il y a environ un siècle et demi, l'un des

yeux de la fameuse idole de Seringham dans le temple de
Bralmn l'autre ceil était un diamant de même ordre.

Ce fait, sans aucun doute bien connu dans le pays,
suggéra à un soldat français en garnison dans nos.pes-
sessions de l'Inde, aû commencement du dix-huitième
siècle, l'idée d'arracher les yeux à la célèbre idole. 11
s'éprend en apparence d'un beau zèle pour la religion
indoue, et gagne à tel point la confiance des prêtres
qu'on lui confie la garde du temple. Il choisit son temps,
et, pendant, une nuit d'orage, il enlèVe l'un seulement
des diamants, l'autre n'ayant pas voulu sortir de l'orbite.
Il s'enftiit à Madras, où il vendit pour 50 000 francs,
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Fig. •49. — Srrfaces des brillants comparées à leur poids. — Les lignes
•	 ,	 verticales indiquent l'épaisseur de la pierre.
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.Autriche. Le plus - beau diamant autrichien est le
Grand-Duc de Toscane. Il est un peu ,jaune, taillé à neuf
pans, et couvert de facettes formant une étoile à neuf

' rayons.
Ce diamant appartenait .à Charles le Téméraire, qui

le perdit à la bataille de. Granson. Trouvé par un soldat,
il fut vendu par un marchand génois à Ludovic Sforza.
duc de Milan..11 devint ensuite la propriété du pape
Jules 1F, qui en fit présent à l'empereur d'Autriche. Ce
diamant était, à Granson, accompagné d'un autre plus
petit que Charles le Téméraire portait à son cou. Il fait
aujourd'hui partie des pierreries, qui ornent la tiare. du
pape à Rome. Le Grand-Duc de Tos€ane pèse 159 ÿ ca-

- rats (fig. 50).

‚ …gypte.	 L'Égypte possède un très beau brillant de.
.40 carats qui porte le nom. de Pacha d'…gypte. Il a coùté •
700 000 francs (fig.. 51)..

On cite en Hollande un diamant de 36 carats, estimé
260 000 francs, et un autre, dans le trésor de Dresde,
qui pèse 51 carats

Un diamant complètement. noir fut vendu par M. Bapst
à Louis XVIII, pour la somme de 24 000 francs ; mais
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productions différant beaucoup de la gemme précédente,
c'est le rubis spinelle et le rubis balais.

En général, le premier est rouge ponceau assez vif,
le second rose violacé ou rose vinaigre; mais ce n'est
pas là une règle absolue, puisque le Pegu fournit des.
spinelles blancs et blanc violacé , et qu'on en lire
d'Aker en Sudermanie qui sont d'un gris bleuàtre.

Outre les lieux cités plus haut, on rencontre encore
les spinelles à Ceylan et dans beaucoup d'autres contrées
de l'Orient. Partout on les ramasse roides dans les lits
des torrents au milieu des dépôts d'alluvions.

La forme primitive des , cristaux *de spinelle est l'oc-
taèdre, comme celle du diamant. Ce .caractère suffit donc
pour permettre de distinguer immédiatement un rubis
spinelle ou un rubis balais d'un. rubis oriental, puisque
les cristaux. de ce dernier. se présentent sous forme de
baguettes à six pans coupées carrémeUt aux deux bouts.

La .composition des rubis spinelle. et balais diffère
essentiellement de celle' du rubis oriental.* En effet,
celui-ci, on le sait, est un corindon, c'est-à-dire est formé
à peu près exclusivement d'alumine,' tandis que le spi-
nelle n'en renferme plus que 70 pour 100, le reste,
c'est-à-dire 30 potir 100; étant surtout formé par de la
magnésie Sa couleur, en, outre, est due, au' moins en
partie, à l'oxyde de chromé, tandis que le rubis oriental
n'en renferme pas la moindre trace.

Bien qu'au point de vue scientifique, le rubis balais
né diffère pas du rubis spinelle, et que la plupart des
ouvrages spéciaux' lés confondent même complètement,
il faiit remarquer qu'il existe dans le commerce une
pierre appelée rubis balais, dont le prix est très inférieur
à celui du spinelle.

C'est ainsi qu'en se rapportant à l'inventaire des pierres
précieuses de la couronne de Franee,.on voit iminédia-
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La merveille du genre est probablement une gravure
de Cneius, représentant de profil un jeune hercule. Elle
faisait partie du cabinet Strozzi,. à Rome.

TOPAZE

• On divise les topazes, comme la plupart des autres
pièrres précieuses, en orientales et occidentales.

La topaze orientale doit être, à tous les points de vue,
soigneusement distinguée, car elle seule est formée d'alu-
mine pure. Les autres n'admettent 'plus cette substance
que pour 57 ou 58 centièmes au nombre de leurs élé-
ments. • .

La topaze des modernes est la chrysolithe des anciens.
C'est un corindon coloré en beau jaune d'or par une
faible quantité d'oxyde de fer. Cette pierre est mainte-
nant très rare, et quand à la finesse de sa pâle elle
joint une couleur franche et satinée, elle acquiert un prix
considérable. Il faut.bien remarquer cependant que la
topaze, même la pluS parfaite, ne peut jamais atteindre
la valeur d'un rubis, d'un saphir ou même d'une belle
émeraude à dimensions égales.

Topazes occidentales. —. Les pierres ainsi désignées
ne sont plus des corindons. Elles ont une composition
plus complexe, et en 'outre l'analyse des échantillons
de diverses provenances ne conduit pas aux mèmes ré-
sultats, preuve évidente que les topazes occidentales ne
sont pas identiques. On les a dès longtemps divisées en
quatre variétés :

Topaze du Brésil,
Topaze de Saxe,
Topaze du Mexique,
Topaze de- Sibérie. •
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Il faut dire cependant que, si les rapports des prin-
cipes constituants sont un peu différents d'une variété
à l'autre, la nature de ces éléments ne change pas. Une
topaze occidentale est, dans tous. les cas, formée par
une combinaison d'alumine, de silice et d'acide Fiumi-
quo. La présence de cette dernière substance, qui ne se
rencontre dans aucune autre pierre précieuse, caracté-
rise parfaitement le genre topaze au pitint de vue de la
composition chimique.

Le type primitif, auquel se
rapportent les cristaux de topazes
occidentales, est le prisme rhom-
boïdal droit..

Les faces du prisme dominant
constamment, il en résulte que les
cristaux de topaze ont toujours
entre eux la plus grande, analo-
gie, ce qui fait reconnaître très
facilement ce minéral. Ils mon-
trent, en outre, suivant leurs provenances, certaines: ,
modifications assez constantes, qui; jointes à la coulein
permettent le plus souvent de décider à laquelle des quatre
variétés précédentes il faut rapporter le cristal examiné.

Ainsi la topaze de Saxe se présente généralement sous
la forme d'un prisme rhomboïdal •basé, et sa couleur •
varie du jaune orangé au jaune paille.

La topaze du Brésil montre le plus souvent un prisme
rhomboïdal surmonté d'un pointement à quatre faces,
et sa couleur comprend toutes les nuances entre le jaune .
orangé et le jaune de vin.

La topaze de Sibérie se rencontre Pr'esque toujours en
prismes rhomboïdaux terminés par un biseau; elles sont
bleuâtres, verdâtres ou. même' tout à fait. incolores. Il
faut remarquer que, si au point de sue de la composition
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et de la forme cristallographique, les minéraux de la
Sibérie sont réellement des topazes, ils se rapprochent

Fig. 61. — Topaze du Brésil.

beaucoup del'aigue ��marine par leur teinte et leur trans-
parencè.

La figure.précédente (fig. 63) montre la forme et les
dimensions d'une topaze célèbre qui fit achetée à Goa
par le Grand Mogol. Elle pesait 157 carats 3/4 et fut
payée 271 500. francs.
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B€RYLS ET AIGUES-MARINES REMARQUABLES

Le plus beau béryl connu •est celui de M. Hope. Il
pèse- 184'grSmines et s 'cOûté 12 500 francs. Il vient de
la mine de Cangayum dans le district de Coimbatcior, aux
Indes. orientales. 11 faut citer. ensuite celui qui' surmonte
le globe de la couronne royale d'Angleterre. Il est par- •
faitement limpide et d'une couleur magnifique : il est
taillé en forme ovale et parait avoir 55 millimètres de
long, 40 de large et 30 d'épaisseur.

Une aigue-marine célèbre est celle qui ornait la tiare
du pape Jules Il. Elle avait 55 millimètres de longueur '
sur .56 de largeur. Bien qu'un peu glaceuse, elle était
considérée par les amateurs comme très remarquable..

Caire parle encore d'une aigue-marine qu'il avait vue •
à Londres. Taillée, elle pesait 250 carats et était estimée
2500 francs par son propriétaire.

Disons enfin qu'on a trouvé, en 1827, dans le bourg
de Mouzinsliaïa en Russie, un superbe échantillon d'ai-
gue-niarine.

Les RusSes estiment, sérieusement, dit-on, ce morceau'
000 000 francs.

GRAVURE SUA AIGUE-MARINE

On tonnait un nombre considérable de gravures an-
ciennes et modernes exécutées sur cette substance. Celle
que nous reproduisons, et qui fait partie de la collectiOn
de la Bibliothèque. nationale, 'représente Julie, fille de
Titus, avec la signature du graveur Evodus derrière la
tète.

« Tout concourt pour faire de cette magnifique pierre
un monument de premier ordre. C'est le portrait malien:
thique de la fille de Titus, de cette Julie qui, mariée à son
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AM€THYSTE OCCIDENTALE

L'améthyste, dont la coloration violette varie suivant
la quantité d'oxyde de manganèse combiné, a toutes les
propriétés du quartz; nous ne reviendrons donc pas sur
ce point.

Cette substance se trouve en France aux environs de
Brioude; en Prusse, en Hongrie, en Arabie, à Ceylan, au
Kamtschatka, etc. Les environs de Carthagène, en Es-
pagne, fournissent de très beaux échantillons d'amé-
thystes, et ils sont d'autant plus .remarquables qu'ils
montrent un reflet pourpré tout à fait comparable à celui
.des améthystes orientales.

C'est surtout le Brésil qui fournit aujourd'hui au com-
merce les améthystes occidentales : elleS arrivent géné-
ralement taillées en Europe, et, à cet état; elles se ven-
dent de 1000 à 3000 francs le kilogramme. Dans cette
partie du monde on rencontre les améthystes en frag-
ments énormes, puisqu'on cite des morceaux pesant plus
de 60 kilogrammes.

Chez les anciens on attribuait à cette pierre une pro-
priété très curieuse, celle d'empêcher le vin d'enivrer
les convives, quand il était bu dans une coupe d'amé-
thyste. Aussi rencontre-t-on très souvent les attributs de
Silène et de Bacchus sur les vases et les coupes
d'améthyste que nous a légués l'antiquité.

SAPHIR D.E.AU

Le saphir d'eau n'a de commun que la couleur avec
la pierre orientale dont .il perte le nom. Cette couleur
Iiièrne, d'un blanc clair mêlé de bleu céleste, constitue
une nuance mixte, montrant aux veux les moins exercés

© Les Passerelles du Temps - 324 234 426 RCS Lyon - Website: www.exvibris.com - Renseignements : contact@exvibris.com -



@in@yET PIERRES PRÉCIEUSES. 	 149

une . différence complète avec la magnifique couleur
bleue du saphir d'Orient.

Il existe des saphirs d'eau qui sont des quartz presque
purs, mais celui des lapidaires, qui vient de Ceylan, a
une composition beaucoup plus complexe. Il ne renferme
plus que la moitié de son poids de silice, le reste est de
l'alumine, de la magnésie, de l'oxyde de fer et (le l'oxyde
de manganèse. Cette variété appartient à l'espèce miné-
ralogique appelée dichrqte. Ce nom rappelle la curieuse
propriété que possède cette substance de montrer deux
couleurs très différentes,. suivant le sens dans lequel on
la regarde : un beau bleu dans la direétion de l'axe, et
un gris jaunâtre dans une direction perpendiculaire à
cette ligne.

IRIS

Bien que l'iris ne soit plus monté aujourd'hui par les
joailliers, et qu'il se rencontre seulement dans les vieux
bijoux, nous lie pouvons le passer sous silence, d'abord
parce qu'il eut, à son heure, une véritable célébrité, et
ensuite parce qu'il peut être confondu avec plusieurs
pierres précieuses, particulièrement avec l'opale.

L'iris est un quartz très limpide et très transparent.
Il est cristallisé, ce qui le distingue immédiatement de
l'opale.

Sous l'influence de la lumière, l'iris s'illumine de tous
les feux du prisme. Cet effet est produit par un grand
nombre de glaces et de gerçures naturelles que cette
pierre renferme dans son intérieur; mais ses feux sont
toujours beaucoup moins serrés que ceux de l'opale.
Malgré le dédain dans lequel l'iris est aujourd'hui tombé,
on a vu cette pierre jouir d'une véritable faveur. On .a
beaucoup parlé sous le premier Empire d'une certaine
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OPALE

L'opale est formée de silice comme les pierres du
premier groupe; mais elle en diffère beaucoup, ainsi
que nous l'avons vu, par la présence constante d'une
certaine quantité d'eau (5 à 12 pour 100 de son poids)
dans sa pâte. M. Damour a montré, en outre, que quand
on traite une opale par l'acide sulfurique, la pierre noir-
cit, ce qui fait supposer qu'elle doit renfermer une ma-
tière organique probablement bitumineuse : l'acide sul-
furique la détruit en mettant son charbon en liberté.

L'opale n'a d'autre couleur propre qu'un reflet toujours
bleuâtre tout à fait anologue à celui de certains quartz
réinites dont l'opale n'est du reste qu'une variété.

Ce qui constitue la véritable beauté et, par suite, la
grande valeur de l'opale, est produit par un accident
tout physique. Cette pierre est traversée dans tous les
sens par une multitude de fissures remplies d'air et
d'humidité. Ces fissures se dirigeant dans tous les sens,
les lames minces d'air et d'eau interposées empêchent
la lumière de se propager régulièrement, et donnent
lieu en même temps à des phénomènes particuliers de
coloration extrêmement remarquables dont nous avons
déjà parlé dans le chapitre IV.

L'aspect offert par l'opale est magnifique. Le violet
ladre de l'améthyste', le bleu du saphir, • le vert de
l'émeraude, le jaune de la topaze, le rouge du rubis se
montrent tantôt isolés sur certaines parties de la pierre,
et tantôt diversement associés sur d'autres. Ces couleurs
si vives et si pures tirent encore un éclat tout nouveau
du fond blanc laiteux bleuâtre, d'une douceur incompa-
rable, sur lequel elles se détachent : le spectacle devient
alors vraiment féerique.
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des ressources que l'opposition des couleurs fournil à la
gravure. Mais la plupart des onyx employés aujourd'hui
par les artistes sont des pierres dont la couche noire est
obtenue artificiellement, à l'aide de procédés que nous
ferons connaître dans le chapitre VI.

Sarde. — Ce mot très anciennement employé paraît
venir, suivant Braunius, de l'hébreu sered, qui signifie
couleur rouge. Dans tous les cas, c'est aux agates de
cette couleur qu'on a appliqué cette dénomination.

Sardonyx. — Cette pierre, comme son nom l'indi-
que, est formée par la réunion des deux précédentes,
mais en prenant le mot onyx dans son sens primitif. Le
sardonyx est donc une pierre montrant une alternance de
couches successivement blanchâtres et rouge incarnat.

Sardoine. — Par. sa contexture, et peut-être même
par sa véritable étymologie, ce mot paraît être synonyme
de sardonyx. Quelques minéralogistes ont même pensé
que la sardoine n'était autre chose que le sardonyx.
point de vue de l'art, il en est tout autrement. Les gra-
veurs sur pierres dures établissent entre ces deux sub-
stances une très grande différence. Pour eux, la sardoine
est une agate dont la couleur foncée rappelle le jaune et.
le rouge, sans pourtant que l'une ou l'autre coulent. do-
mine. La nuance ést d'ailleurs, dans les belles sardoines,
d'une pureté et d'une netteté parfaites. On voit par là
que la sardoine diffère complètement du sardonyx.

Sard-agate. — Cette pierre demi-transparente est for-
mée d'une couche inférieure rouge orangé, rouge pâle.
rouge jaunâtre, et d'une couche supérieure blanchâtre.
disposées l'une et l'autre d'une manière très régulière.

JASPE

C'est le jaspeh du rational 'd'Aaron , le iaspis des Crées.
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espèce est celle que nous reproduisons ici (fig. ‚76). Elle
représente Alexandre le Grand. La tête a un relief tout
particulier, et la pierre est enchâssée dans une magni-
fique monture en or émaillé.

Fig. 76. — Agate. — Alexandre le Grand (réduction aux trois quarts).

La figure suivante, sur agate-calcédoine mamelonnée,
montre le taureau dionysiaque, le corps ceint d'une
guirlande de lierre, marchant la tête baissée; on voit
sous ses pieds un thyrse, et dans le chainp, en haut,' la
signature du fameux graveur Hyllus (17AA017).
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cornaline, dont l'une remplit la corbeille de l'autre. On
en avait conclu que le grand Florentin connaissait le ca-
mée qui nous occupe, puisqu'il avait transporté dans
l'une de ses oeuvres le groupe signalé pluS haut : dès lors
le camée devenait une production de l'antiquité.

Mais rien de tout cela n'est vrai, ou plutôt il faut ad-
mettre tout le contraire. C'est le graveur qui s'est in-
spiré de la conception de Michel-Ange. La gravure est .
donc postérieure à cet illustre artiste : c'est donc une
oeuvre moderne.

Dans ses Lettres sur l'Italie, le président de Brosses
rapporte une curieuse histoire à propos du camée qui
nous occupe. Après avoir parlé d'un certain baron Stosch,
qui avait été chassé de Home comme espion du roi d'An-
gleterre, il continue ainsi : « Voici une petite histoire
assez cornique que j'ai ouï conter de lui, en France.
Ilardion, notre confrère (à l'Académie des inscriptions
et belles-lettres) montrait le cabinet du roi, à Versailles.
à plusieurs personnes du nombre de squelles était cc
galant honmie (le baron Stosch). Tout à coup certaine
pierre bien connue de vous sous le nom de cachet de
Michel-Ange se trouve éclipsée. On cherche avec la der-
nière exactitude; on se fouille jusqu'à se mettre nu,
tout sans succès. Hardion lui dit : Monsieur, je connais
toute la compagnie, vous seul excepté, d'ailleurs je suis
en peine de voire santé, vous paraissez avoir un teint fort
jaune qui dénote de la plénitude. Je crois qu'une petite
dose d'émétique prise sans déplacer vous serait absolu-
ment nécessaire. Lé remède pris sur-le-champ fit un effet
merveilleux, et guérit ce pauvre homme de la maladie de
la pierre qu'il avait avalée. »
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